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INTRODUCTION

La collection de Cestodes récoltés au Parc National de l'Upemba par la
Mission G. F. de Witte, et dont l'étude nous fut confiée par le Professeur
V. Van Straelen, s'est révélée d'un grand intérêt, et l'on peut dire qu'elle
étend de façon notable nos connaissances de ces parasites au Congo Belge.

Notre étude complète ainsi de façon heureuse l'important travail que
June Mahon (1954) vient de consacrer aux Cestodes du Musée Royal du
Congo Belge (Tervueren) et dans lequel cet auteur donne notamment la liste
de toutes les espèces signalées à ce jour dans cet immense pays.

La présente collection compte 42 espèces identifiées et parmi celles-ci
19 sont signalées pour la première fois au Congo Belge, et 5 sont nouvelles
pour la Science.

La faune helminthologique du Parc National de l'Upemba, du moins en
ce qui concerne les Cestodes, se montre donc à la fois très riche et très
variée. On y relève notamment la présence de plusieurs espèces qui n'étaient
connues que de l'Angola ou de l'Afrique du Sud, ce qui prouve que ce Parc
est déjà nettement influencé par la faune de ces deux pays.
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LISTE DES HÔTES ET DE LEURS PARASITES.

REPTILES.

OPHIDIENS.

Bitis arietans Gray.
* Ophiotœnia Iheileri rudin, 1917.

Causus rhombeatus Licht.
* Ophiotxnia theileri Rudin, 1917.

Python sebss Kuhl.
Bothridium pithonis Blainville, 1824.

SAURIENS.

Varanus (Empagusia) exanthematicus angolensis Schmidt.
Dùthiersia fimbriata (Diesing, 1854).

OISEAUX.

PÉLÉCANIFORMES.

Anhinga rufa rufa (Lac. et Daudin).
Echinorhynchotxnia tritesticulata Fuhrmann, 1909.

ACCIPITRIFORMES.

Astur badius polyzonoides (Smith) (i).
Octopetalum sp.

ARDÉIFORMES.

Ardeola ralloides (Scopoli).
* Lateriporus sp.

GALLIFORMES.

Numida meleagris marungensis Schal.
Baillictina (Raillietina) pintneri (Klaptocz, 190G).

* Octopetalum gutterx Baylis, 1914.
* Porogynia paronai (Moniez, 1892).

Cotugnia sp.

CUCULIFORMES.

Centropus senegalensis flecki Reichenow.
Raillietina (Raillietina) macrocirrosa Fuhrmann, 1909.

CHARADRIIFORMES.

Charadrius pecuarius Temm.
Gyrocœlia sp.

* Cestode signalé pour la première fois au Congo Belge.

(!) Hôte accidentel, voir page 20.
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OTIDIFORMES.

Lissotis melanogaster melanogaster (Rltp.).
Idiogenes otidis Krabbe, 1868.
Idiogenes kolbei Ortlepp, 1938.

* Chapmania macrocephala Fuhrmann, 1943.
* Schistometra conoideis (Bloch, 1782).

ANSÉRI FORMES.

Plectropterus gambcnsis gambensis (Linn.).
* Hymenolepis octacantha (Krabbe, 1782) ?

Anas erythrorhynchos Gmelin.
* Diploposthe Isevis (Bloch, 1782).

Dendrocygna fulva (Gmelin).
Hymenolepis sp. species a.

Hymenolepis sp. species b.
Diorchis sp.

TROGOXI FORMES.

Apaloderma narina branchyurum Chapix.
Biuterina sp.

BUCËROTIFORMES.

Bycanistes buccinator (Temm.).
* Paronia africana (Joyeux et Baer, 1927).

Bucorvus leadbeateri (Vigors).
* Chapmania pinguis (Fuhrmann, 1904).
* Idiogenes bucorvi Joyeux, Baer et Martin, 1936.

Tockus alboterminatus stegrnanni (Neum.).
* Paruterina southwelli IIilmy, 1930.

COLII FORMES.

Colius striatus lungse White.
Baillietina (Itaillietina) werneri (Klaptocz, 1908).

PODICIPITI FORMES.

Poliocephalus ruficollis capensis (Salvadori).
* Diœcocestus sp. (femelle).

PASSÊR1FORMES.

Hirundo rustica rustica Lin.
* Anomotsenia rustica (Neslobinsky, 1911).

Pytilia afra afra (Gmelin).
* Baillietina (Baillietina) congolensis n. sp.

Andropadus virens zombensis Shelley.
Baillietina (Baillietina) sp.

Oriolus auratus notalus Peters.
Baillietina (Baillietina) sp.

Prionops poliocephala angolica Grote.
Choanotxnia sp.

Aicator chloris katangensis Verheyen.
Baillietina (Baillietina) sp.

Cestode signalé pour la première fois au Congo Belge.
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MAMMIFÈRES.

Ongulés.
PÉRISSODACTYLES.

Equus (Hippotigris) quagga böhmi Matschie.
Anoplocephala rhocLesiensis (Yorke et Southwell, 1921).

ARTIODACTYLES.

l'Iiacochœrus sethiopicus (Pallas).
Moniezia mettami Baylis, 1934.

Sylvicapra grimmia (Linné).
Moniezia expansa (Rudolphi, 1810).

Cephalophus sylvicultor Afzelius.
Moniezia expansa (Rudolphi, 1810).

Redunca arundinum (Boddaert).
* Moniezia benedeni (Montez, 1879).

Adenota vardoni (Livingstone).
* Moniezia benedeni (Moniez, 1879).

Hippotragus niger (Harris).
Avitellina centripunctala (Rivolta, 1874).

Hippotragus equinus (Desm.).
Avitellina centripunctala (Rivolta, J874;.

Bubalus caffer (Sparrman).
Avitellina centripunctala (Rivolta, 1874).

Taurotragus oryx (Pallas).
Avitellina centripunctala (Rivolta, 1874).

Kobus dcjassa crawshayi Sclater.
Stilesia hepatica Wollfhugel, 1903.

RONGEURS.

Cricetomys gambianus Waterhouse.
Inermicapsifer guineensis (Graham, 1908).
Inermicapsifer congolensis Mahon, 1954.

Thryonomys swinderianus (Temm.).
* Raillietina (.Raillietina) mahonœ sp. n

Tatera sp.
* Pseudandrya straeleni sp. n.

Cryptomys mellandi (Thomas).
Inermicapsifer arvicanthidis (Kofend, 1917) ?

Lepus crawshayi Wint.
* Cittotxnia wittel sp. n.

CARNIVORES.

Leptailurus serval (Schreber).
Sparganum.

* Diphyllobothrium theileri Baer, 1924.
* Joyeuxiella fuhrmanni (Baer, 1924).

Lycaon piclus (Temm.).
* Tœnia lycaontis sp. n.
* Diphyllobothrium pretoriensis (Baer, 1924).

* Cestode signalé pour la première fois au Congo Belge.
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Mellivora capensis (Schreber).
* Mesocestoides cxstus Cameron, 1925.

Crocuta crocuta (Erxleben).
* Txnia hyxnse Baer, 19:24.

Genetta genetta hintoni Schwarz.
Sparganum.

Myonax cauul (Smith).
* Oochorist.ica ichneumontls Baer, 1924.

PRIMATES.

Cercopithecus ascanius Audebert.
Berliella studcri (Blanchard, 1891).
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Ordre PSEUDO.PHYLLIDEA Carus, 1863.

Famille DlPHYLLOBOTHRIID/E Luhe, 1910.

1. — Bothridium pithonis Blainville, 1824.

Hôte. — Python schee Kuhl. Localité : Kanonga (1949c).
Plusieurs exemplaires adultes de cette grande espèce, facile à recon¬

naître, figurent dans la collection nous soumise.

2. — Duthiersia fimbriata (Diesing, 1854).

Hôte. — Varanus (Empagusia) exanthematicus angolensis Schmidt.
Localité : Mabwe (1619 c).

Cette espèce a été signalée à deux reprises au Congo Belge chez le Varan,
par Southwell et Lake (1939), sous le nom de Duthiersia elegans, qui est un
synonyme, et par Mahon (1954).

3. — Diphyllobothrium theileri Baer, 1924.

Hôte. Leptailurus serval (Schreber). Localités : Lusinga (37c) et
Mukana (175 c).

Nombreux spécimens adultes, le plus long mesurant 3C0 mm de long sur
une largeur maximum de 5 mm. Ces 2 servals parasités présentaient égale¬
ment dans leur intestin des exemplaires de Joyeuxiella fuhrmanni (Baer,
1924). La même association a été observée par l'un de nous chez le même
hôte en Afrique du Sud (Baer, 1926).

D. theileri n'a pas encore été signalé au Congo Belge ou en Afrique
Centrale. Les cas de sparganose observés à plusieurs reprises dans ces
régions chez l'homme et l'animal sont probablement provoqués par la larve
plérocercoïde de ce Cestode (voir chapitre « Cestodes larvaires »).

4. — Diphyllobothrium pretoriensis (Baer, 1924) (1).

Hôte. — Lycaon pictus (Temm.). Localité : Kalungwe (18c).
Le matériel ne comprend qu'un seul exemplaire adulte, sans scolex,

long de 510 mm et présentant une largeur maximum de 6,5 mm.

i1) Mueller (1937) a rangé dans un nouveau genre Spirometra diverses espèces
de bothriocéphales et notamment toutes les formes adultes parasites des carnivores.
Une telle division du genre Diphyllobothrium ne nous paraît pas s'imposer pour les
besoins de la systématique, mais si toutefois on voulait la maintenir pour des raisons
de commodité, il y aurait lieu de substituer au genre Spirometra le genre plus
ancien Lüheella Baer (1924) qui lui est synonyme et a priorité.
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Cette espèce se distingue facilement de D. theileri par ses dimensions
plus grandes et par la forme et la structure de l'utérus, dont les boucles
sont moins marquées. Les orifices sexuels, médians, sont situés dans la
moitié antérieure du segment. Le tocostome est placé en arrière de ceux-ci,
en situation paramédiane, et il est irrégulièrement alternant. Les œufs
obtenus en écrasant un proglottis gravide (en formol) montrent un opercule
bien marqué et ils mesurent en moyenne 50 g sur 30 ;x.

Décrite primitivement de l'Afrique du Sud, cette espèce est nouvelle
pour le Congo Belge.

Ordre TETRAPHYLLIDEA Carus, 1863.

Famille ICHTYOT/EN11DfE Ariola, 1899.

5. — Ophiotœnia theileri Rudin, 1917.
(Fig. 1.)

Hôte. -— Causus rhombeatus Licht. Localités : Lusinga (34c), Buye-Bala
(1360 c).

Bitis arietans Gray. Localité : Kanonga (1941 c).

Cette espèce n'a pas encore été signalée au Congo Belge. Chez tous nos
exemplaires les orifices sexuels débouchent dans la moitié postérieure du
bord latéral des segments. La situation du vagin par rapport à la poche
du cirre varie d'un segment à l'autre; il peut être antérieur ou postérieur
à celle-ci sans qu'il y ait une alternance régulière. Il peut croiser la poche
du cirre ou le canal déférent même quand il est situé en arrière. Le vagin
est entouré dans les derniers segments d'un volumineux sphincter (fig. 1).
Rudin (1917) a signalé l'existence de ce sphincter, mais ne l'a pas figuré
quand il a décrit cette espèce. Il y a 100 à 130 testicules et les ramifications
utérines sont au nombre de 20 à 30. Le scolex porte un organe apical inva-
giné, qui se colore fortement au carmin.

Pc

Fig. 1. — Ophiotxnia theileri Rudin, 1917.

Région de l'atrium génital montrant
la poche du cirre et le vagin entouré d'un sphincter

(Va = vagin; Pc = poche du cirre).
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Ordre CYCLOPHYLLIDEA Braun, 1900.

Famille M ESOCESTOI Dl D/E Fuhrmann, 1907.

6. — Mesocestoides csestus Cameron, 1925.

Hôte. — Mellivora capensis (Schreber). Localité : riv. Kabwekanono
(151 c).

Le seul exemplaire examiné est complet et mesure 700 mm de long sur
1,7 mm de largeur maximum. Tous les segments, même les derniers, sont
plus larges que longs. Le scolex est large de 600 g, les ventouses sont ova-
laires à grand axe antéro-postérieur et mesurent 175 g sur 150 g. Il y a
90 à 120 testicules situés en dedans et en dehors des vaisseaux excréteurs;
le plus grand nombre cependant sont du côté interne. La poche du cirre
mesure 200-210 g sur 120-150 g. L'ovaire dans les segments jeunes est formé
de 2 lobes paramédians situés dans la région postérieure du segment et
reliés par un pont assez large. Dans les segments plus âgés il est en forme
de U à concavité antérieure. Les glandes vitellogènes, de forme allongée,
sont situées légèrement en arrière de l'ovaire. Le corps parutérin est globu¬
leux et son diamètre atteint 200 à 230 g. Les œufs ont une coque mince, leur
forme est légèrement ovoïde et ils mesurent 31 à 27 g sur 27 à 23 g.

Cameron a décrit M. csestus chez un Ratel (Mellivora ratel) prove¬
nant d'Afrique du Sud et mort au Zoo de Londres 6 jours après son
admission. Notre spécimen correspond à la description de Cameron, sauf
en ce qui concerne le nombre de testicules, qui est plus élevé chez nos
exemplaires (60 chez M. cœstus). Ce caractère est toutefois très variable dans
le genre Mesocestoides et la différence constatée n'est pas suffisante, à notre
avis, pour séparer notre spécimen de M. cœstus.

Famille ANOPLOCEPH ALI D/E Fuhrmann, 1907.

Sous-famille ANOPLOCEPHALIN/E Fuhrmann, 1907.

7. — Anoplocephala rhodesiensis (Yorke et Southwell, 1921).

Hôte. — Equus (.Hippotigris) quagga böhmi Matschie. Localités : Dia-
toka (724 c), Katongo (723 c), Dipwa (762 c) et un tube sans numéro et sans
indication de localité.

Ce parasite paraît très fréquent chez le zèbre au Congo Belge, où il a déjà
été signalé antérieurement (Mahon, 1954).
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8. — Bertiella studeri (Blanchard, 1891).

Hôte. — Cercopithecus ascanius Audebert. Localité : Kanonga (268c).
Espèce déjà signalée précédemment à Kwamouth (Congo Belge) chez le

même hôte (Mahon, 1954).

9. — Moniezia expansa (Rudolphi, 1810).

Hôte. — Sylvicapra grimmia Linné. Localité : Kaswabilenga (284c).
Cephalophus sylvicultor Afzeliijs. Localité : Mabwe '237 c).
C'est l'espèce la plus répandue du genre. Elle a été signalée au Congo

Belge chez les ruminants sauvages et domestiques, mais pas encore chez
les deux hôtes ci-dessus.

10. — Moniezia benedeni (Moniez, 1879).

Hôte. —Redunca arundinum (Boddaert). Localité : Muye-Munte (283c).
Adenota vardoni (Livingstone). Localité : Kilwezi (1275 c).
Nous attribuons à cette espèce plusieurs exemplaires, malheureusement

en mauvais état, provenant de ces deux « Antilopes ». Les glandes interpro-
glottidiennes sont diffuses et se présentent en bandes bien visibles sur les
préparations colorées au carmin. C'est la première fois que cette espèce est
découverte chez des animaux sauvages et au Congo Belge.

11. — Moniezia mettami Baylis, 19^4.

Hôte. — Phacochœrus œthiopicus (Pallas). Localités : Mabwe (209c,
238 c et 239 c), crête entre Lufira et Munte (313 c), rivière Kubaya (332 c).

Cette espèce paraît très fréquente chez le Phacochère, c'est aussi la seule
espèce de Moniezia rencontrée chez cet hôte.

M. mettami a été décrit de l'Uganda et signalé au Congo Belge dans la
région de l'Ituri (Gabu-Nioka), à proximité de la frontière de l'Uganda
(Mahon, 1954).

12. — Cittotœnia wittei sp. n.
(Fig. 2-3.)

Hôte. — Lepus crawshayi Wint. Localité : Mukana (170c).
Nous possédons un ver entier, assez fortement contracté, mesurant envi¬

ron 40 mm de long sur 6,5 mm de largeur maximum, et un fragment posté¬
rieur d'un autre ver, long de 20 mm environ et large de 7 mm.

Le scolex, inerme, présente une largeur maximum de 450 a. Les ventouses
circulaires ont un diamètre de 130 g (en baume).
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Les organes sexuels mâles et femelles sont doubles dans chaque pro-
glottis. Les conduits sexuels débouchent, au niveau de segments jeunes,
dans la moitié antérieure du bord latéral, mais dans les segments plus
âgés les pores sexuels deviennent médians et mêmes postérieurs.

La musculature est relativement peu développée. La musculature trans¬
versale est réduite à 3 à 5 fibres. Les fibres dorsoventrales, peu nombreuses,
ont un calibre relativement gros. Les fibres longitudinales sont groupées
en faisceaux assez espacés, de 20 à 30 fibres chacun, qui sont disposés immé¬
diatement en dehors des muscles transversaux, sur une rangée. Quelques
fibres isolées sont encore visibles dans le parenchyme cortical. Le système
excréteur est formé d'un très gros vaisseau ventral et d'un étroit vaisseau

Fig. 2-3. — Cittotœnia wiltei sp. n.

Fig. 2. — Anneau sexuellement mûr.
Fig. 3. — Glandes entourant le vagin.

dorsal. Les conduits sexuels passent sur la face dorsale des vaisseaux excré¬
teurs d'un côté du proglottis et sur la face ventrale dans l'autre moitié du
même proglottis. Le vagin longe la face inférieure de la poche du cirre, puis
devient postérieur et va déboucher en arrière du pore sexuel mâle.

11 y a 80 à 100 testicules situés dans la partie postérieure des segments,
sur une ou 2 rangées, formant une bande continue allant jusqu'aux vais¬
seaux excréteurs, sans les dépasser et passant en arrière des ovaires. La
poche du cirre mesure de 600 à 900 y de long sur 75 à 90 u. de large. Il existe
une petite vésicule séminale interne et une vésicule séminale externe, étroite
et repliée sur elle-même, bien visible seulement sur les coupes. Le cirre est
finement armé.

Dans les segments sexuellement mûrs, l'ovaire a une largeur maximum
de 450 à 550 g. La glande vitellogène, allongée transversalement, a un dia¬
mètre maximum de 200 y environ. Le vagin est entouré sur tout son trajet,
mais surtout dans sa partie moyenne, d'une épaisse couche de cellules glan¬
dulaires disposées sur plusieurs rangées (fig. 3). Il existe un réceptacle
séminal allongé. L'utérus commence par être un tube transversal lobé; il
devient ensuite sacciforme, tout en restant très fortement lobé. Il ne dépasse
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pas les vaisseaux excréteurs latéralement. Les œufs, arrondis, ont un dia¬
mètre de 60-70 g (en baume); l'appareil piriforme mesure 12 y. et l'em¬
bryon 12 à 13 a.

Cette nouvelle espèce est bien caractérisée par son utérus très fortement
lobé et son vagin extrêmement glandulaire.

13. — Paronia africana (Joyeux et Baer, 1927).

Hôte. — Bycanistes buccinator (Temminck). Localités : Kilwezi (1345c),
Mabwe (1657 c).

La collection comprend deux exemplaires gravides mais sans scolex.
L'un (1345 c) est fortement contracté; il mesure environ 100 mm de long
et 6 mm de largeur maximum. L'autre exemplaire (1657c), plus relâché,
est long de 260 mm et large de 3 mm.

La musculature, surtout le système transversal, est très développée. Il
existe un très gros vaisseau excréteur ventral et un très étroit vaisseau
dorsal. Les conduits sexuels passent sur la face dorsale des vaisseaux excré¬
teurs. Il y a environ 200 à 250 testicules. La poche du cirre est longue de
500 à 700 g. Il existe 2 utérus en forme de fer à cheval qui restent séparés
même dans les segments gravides.

Nos spécimens correspondent à la description de Cittotxnia africana par
Joyeux et Baer (1927), sauf en ce qui concerne l'utérus, qui, dans notre
espèce, reste toujours double même dans les segments gravides. En exami¬
nant le matériel type de Cittotxnia africana nous avons pu nous convaincra
qu'ici également la cloison longitudinale qui sépare les deux utérus ne
disparaît pas dans les segments gravides, comme le supposaient les auteurs,
mais qu'elle persiste, au contraire, jusque dans les derniers segments, tout
en s'anrincissant progressivement sous la poussée des œufs jusqu'à devenir
une cloison plus virtuelle que réelle.

La présence d'un utérus double en fer à cheval persistant, chez l'espèce
décrite par Joyeux et Baer, nous oblige à la retirer du genre Cittotxnia
et à l'inclure dans le genre Paronia.

Ajoutons que Paronia africana (syn. Cittotxnia africana) n'a pas encore
été signalé au Congo Belge.

Sous-famille LINSTOW1INAi Fuhrmann, 1907.

14. — Inermicapsifer guineensis (Graham, 1908).

Hôte. — Cricetomys gambianus Wateriiouse. Localité : Mabwe (870c).
Les plus longs fragments que nous possédons de ce cestode mesurent

400 mm sur 3,5 mm et 200 mm sur 4,5 mm. Les testicules sont au nombre
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de 80 à 100 et ils présentent la même disposition que dans I. hyracis. La
poche du cirre est longue de 130-140 g. Il y a 190 à 230 capsules ovifères par
segment, chacune d'elles renfermant 5 à 8 œufs.

I. guineensis a été signalée au Congo Belge chez Pelornys campanx Huet.

15. — Inermicapsifer congolensis Mahon, 1954.

Hôte. — Cricelomys gambianus Wateriiouse. Localités : riv. Pelenge
(103c, 116c, 117c, 118c), Kiamakoto-Kiwakishi (1411c), Kanonga (1979c).

Cette espèce paraît très répandue chez le Cricetomys au Congo Belge.
Les grandes dimensions du scolex sont assez caractéristiques de l'espèce.

16. — Inermicapsifer arvicanthidis (Kofend, 1917) ?
(Fig. 4-5.)

Hôte. — Crytomys mellandi (Thomas). Localité : Mabwe (229c).
Nous possédons de nombreux fragments de strobila, mais pas de scolex.

Le plus long mesure 40 mm sur 2 mm.

Les premiers segments sont plus larges que longs; ils deviennent ensuite
carrés, puis plus longs que larges. Les pores sexuels unilatéraux et situés
dans la moitié antérieure du bord latéral des segments. La musculature est
faible. Il y a 35 à 60 testicules en 2 groupes, un poral de 12 à 18 testicules
et un antiporal de 25 à 40 testicules. Ces 2 groupes sont reliés en arrière
de l'ovaire par une rangée de testicules. La poche du cirre mesure 100 à
140 g de long sur 50 à 60 a de largeur maximum; elle renferme le canal
déférent enroulé. Il n'y a pas de vésicule séminale interne ou externe. Le
cirre est finement armé. Le canal déférent est fortement enroulé dans sa

partie libre.
L'ovaire, très lobé dans les segments mûrs, est légèrement déplacé en

position porale, la glande vitellogène est presque médiane. Le vagin, très
musculaire, se dilate dans les segments gravides en un réceptacle séminal;
il débouche dans l'atrium génital en arrière de l'orifice sexuel mâle.
L'utérus se résout rapidement en capsules ovifères. Celles-ci, au nombre de
120 à. 140 par segment, renferment de 3 à 10 œufs.

Les conduits sexuels passent entre le vaisseau excréteur dorsal et les
vaisseaux excréteurs ventraux.

Le système excréteur présente une structure très particulière. Il com¬
prend, du côté dorsal, 2 petits vaisseaux reliés par une anastomose, du
côté ventral 6 à 8 vaisseaux également anastomosés entre eux. Ces 2 sys¬
tèmes dorsal et ventral sont en outre reliés par des anastomoses latérales.

Si nous signalons ici cette espèce malgré l'absence de scolex, c'est pour
attirer l'attention des zoologistes sur elle. Car, en effet, ainsi que l'un de
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nous l'a déjà fait remarquer, il n'est pas possible, en l'absence de scolex,
d'attribuer une forme soit au genre Inermicapsifer, soit au genre Raillietina
(Raillietina). Dans le cas présent l'existence d'un système excréteur en
réseau parlerait en faveur du genre Inermicapsifer et la seule espèce qui
se rapprocherait de la forme décrite ci-dessus serait I. arvicanthidis (Kofend,
1917).

Fig. 4-5. — Inermicapsifer arvicanthidis (Kofexd, 1917) ?

Fig. 4. — Anneau mûr en préparation totale.
Fig. 5. — Segment sexuellement mûr vu en coupe.

(T = testicules; Rs = réceptacle séminal; V = vagin; Vld = vaisseau
excréteur dorsal; Vlv et Ve = vaisseaux excréteurs ventraux:

Pc = poche du cirre; Vcl = canal déférent.)

17. — Oochoristica ichneumontis Baer, 1924.

Hôte. — Myonax cauui (Smith). Localité : confluent Mubale-Munte
(86 c).

Cette espèce a été décrite à l'origine également chez une Mangouste
[Herpestes yracilis Rûpp.) en Afrique du Sud. Nos exemplaires sont malheu¬
reusement très contractés et difficiles à étudier. Les pores sexuels sont irré¬
gulièrement alternants, l'ovaire est médian. Il y a environ 80 à 100 testicules.
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Les capsules utérines renferment un seul œuf. Le vagin est entouré d'une
épaisse couche de cellules glandulaires et il existe des cellules prostatiques
autour des boucles du canal déférent. Il n'y a pas de vésicules séminales
ni de réceptacle séminal. Le scolex, très altéré, est inerme.

C'est la première fois que cette espèce est découverte au Congo Belge.

Sous-famille TilYSANOSOMIN.E Fuiirmann, 1907.

18. — Stilesia hepatica Wollfhügel, 1903.

Hôte. — Kobus defassa crawshayi Sclater. Localité : Kilwezi (1245c).
Cette espèce est représentée dans notre collection par de très nombreux

fragments dont les plus longs mesurent environ 500 mm de long sur une
largeur maximum de 4 mm. Ces longs fragments ne comprennent que des
parties de strobila; la longueur totale du ver doit donc être beaucoup plus
grande et nous pouvons l'estimer à environ 800 ou 1.000 mm.

Les bords latéraux sont très dentelés, surtout dans les derniers segments.
Le scolex a une largeur maximum de 1 mm, les ventouses sont dirigées en
avant et en dehors et ont un diamètre de 300 à 350 u. (en baume). Il y a 8 à
12 testicules de chaque côté; ils mesurent environ 50 u de diamètre. La poche
du cirre est longue de 84 à 110 p. et large de 50 à 55 p.. L'ovaire est allongé
transversalement ou arrondi, ses dimensions sont de 85 p. x 70 g. Le vagin
liasse toujours en arrière et dorsalement par rapport à la poche du cirre
et il n'est pas franchement dorsal, comme chez Stilesia hepatica.

Nous attribuons cette espèce à Stilesia hepatica, malgré certaines diffé¬
rences dans la taille de nos exemplaires et la direction plus postérieure
du vagin.

Rappelons que Stilesia hepatica a été signalée au Congo Belge chez le
Bœuf et le Mouton (Mahon, 1954).

19. — Avitellina centripunctata (Rivolta, 1874).

Hôtes. — Hippotragus niger (Harris). Localité : Kanonga (270c).
Ilippotragus equinus (Desm.). Localité : Sense (540 c).
Bubalus caffer (Sparrman). Localité : Mabwe (1868 c).
Taurotragus oryx (Pallas). Localité : Katonko (2339 c).
Sylvicapra grimmia (L.). Localité : Ganza (2568 c).
La liste des hôtes montre que cette espèce parasite de préférence les

grands Ruminants.
Avitellina centripunctata a été signalée au Congo Belge chez divers

Ruminants domestiques (Bœuf) et sauvages (« Buffle noir », Cephalophus
nigrifrons et Damaliscus korrigum) (Mahon, 1954).
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Famille DILEPIDID/E Fuhrmann, 1907.
a) Sous-famille DILEP1DIN/E Fuhrmann, 1907.

20. — Pseudandrya straeleni sp. n.
(Fig. 6-7-8.)

Hôte. — Tatera sp. (74c). Localité : confluent Mubale-Munte.
Nous possédons plusieurs fragments de strobila dont l'un, muni d'unscolex, est long de 40 mm et présente une largeur maximum de 2,5 mm.Les ventouses, arrondies et dépourvues d'épines ou de crochets, ont un dia-

Fig. 6. — Pseudandrya straeleni sp. n. et Pseudandrya monardi Fuhrmann, 1943.Crochet du rostre chez P. straeleni (en haut) et chez P. monardi (en bas).
Fig. 7-8. — Pseudandrya straeleni sp. n.

Fig. 7. — Anneau sexuellement mûr en préparation totale.Fig. 8. — Coupe transversale à travers un segment sexuellement mûr,passant par les conduits sexuels(Vsi = vésicule séminale interne; Vse = vésicule séminale externe;T = testicule; Va = vagin; Vld = vaisseau excréteur dorsal; Vlv =vaisseau excréteur ventral; Rs = réceptacle séminal; Vit = glande
vitellogène.)

mètre extérieur de 250 (a. Il existe un rostellum portant 14 crochets dont laforme rappelle des épines de rosier. Leur base mesure 19 à 24 [a, la lame(mesurée depuis son extrémité jusqu'à sa jonction avec la base) est longuede 11,5 à 12,5 a, le crochet lui-même (mesuré depuis l'extrémité de la lameà l'extrémité de ce qui devrait être le manche) mesure 23 à 24 [a (scolexmonté en liquide de Berlese).
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Tous ]es segments sont plus larges que longs. Les pores sexuels sont
unilatéraux, ils sont situés en avant du milieu du bord latéral dans les seg¬
ments jeunes, mais ils deviennent médians et même postérieurs dans les
segments postérieurs.

La musculature transversale et dorsoventrale est faible, la musculature
longitudinale est formée de faisceaux peu nombreux répartis sur une ou
deux couches. Ces faisceaux comptent de 2 à 6 fibres chacun.

Le système excréteur est formé de chaque côté d'un gros vaisseau ventral
anastomosé dans chaque segment avec le vaisseau homologue, et d'un étroit
vaisseau dorsal.

Les organes sexuels mâles sont formés de 8 à 10 testicules de 65 à 75 g
de diamètre, 3 à 4 sont poraux et 5 à 6 antiporaux. Les testicules ne dépassent
pas latéralement les vaisseaux excréteurs. On trouve souvent un ou deux
testicules engagés en arrière de l'ovaire. Dans les segments jeunes les deux
groupes de testicules sont réunis en arrière et au-dessus de l'ovaire par un
pont continu de testicules. La poche du cirre mesure 250 à 325 a de long
et a un diamètre de 70 à 90 g. Elle renferme une volumineuse vésicule
séminale interne. Il existe en outre une petite vésicule séminale externe bien
visible seulement sur les coupes (fig. 8).

Les organes sexuels femelles sont médians ou légèrement déplacés du
côté poral. L'ovaire est fortement lobé. La glande vitellogène, située en
arrière de l'ovaire, n'est pas lobée comme dans P. monardi Fuhrmann, mais
présente une forme régulière et est allongée transversalement. Le vagin
passe sur la face ventrale de la poche du cirre et va déboucher dans
l'atrium génital au-dessous et en arrière de l'orifice mâle. La partie termi¬
nale du vagin est entourée d'un petit anneau musculaire faisant office de
sphincter. Il existe un très gros réceptacle séminal allongé transversalement.
L'utérus est d'abord réticulé puis devient sacciforme; dans les segments
gravides il dépasse latéralement les vaisseaux excréteurs.

L'atrium génital est petit, il est renforcé par un réseau assez lâche de
fibres musculaires.

Les conduits sexuels passent dorsalement par rapport aux vaisseaux
excréteurs du côté poral.

Les œufs ont un diamètre extérieur de 56 à 66 g (en baume).
Cette nouvelle espèce est la deuxième du genre Pseudandrya, qui fut

créé par Fuhrmann (1943) pour une espèce provenant d'un petit Carnivore
de l'Angola (Paracynictis selousi de Winton). Notre espèce se différencie
principalement de Pseudandrya monardi Fuhrmann par la forme et les
dimensions des crochets et par les dimensions de la poche du cirre et de
la vésicule séminale externe.

La présence du genre Pseudandrya chez un Rongeur pose le problème
de l'hôte normal de ces vers. On peut se demander si le petit Carnivore,
hôte de P. monardi, n'aurait pas dévoré un Rongeur hébergeant ce parasite.
Seules des recherches ultérieures permettront d'éclaircir cette question.
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Nous donnons dans un tableau les principales mesures des deux espèces
de Pseudandrya décrites actuellement.

Pseudandrya monardi Fuhrmann,
1943

Mesures Mesures
données prises par nous

par Fuhrmann sur le type

Pseudandrya
straeleni

n. sp.

Crochets du rostre :

Crochet 13,6 g 16-17 g 23-24 g

Base 15 g 15,4-16,5 g 19-24 g

Lame - 9,5-10 g 11,5-12,5 g

Poche du cirre :

Longueur 180-200 g 180-220 g 250-325 g

Largeur maximum — 50-70 g 70-90 g

Vésicule séminale externe 140-160 g 140-175 g 60—80 g

21. — Echinorhynchotaenia tritesticulata Fuhrmann, 1909.

Hôte. — Anhinga rufa rufa (Lac. et Daudin). Localité : Mabwe (1682c).
Cette esjDèce a déjà été signalée à deux reprises au Congo Belge, chez le

même hôte, par Southwell et Lake (1939), et Mahon (1954).

Lateriporus sp.

Hôte. — Ardeola ralloides (Scopoli). Localité : Mabwe (198c).
Un seul spécimen, sans scolex, mesurant 70 mm de long sur 3 mm de

large. Aucun représentant de ce genre n'a été signalé jusqu'ici au Congo
Belge.

22. — Anomotaenia rustica (Neslobinsky, 1911).

Hôte. — liirundo rustica rustica Lin. Localité : Mabwe (1644c).
Notre unique spécimen mesure 20 mm de long sur 2,5 mm de large. Le

rostre ne porte plus que 20 crochets disposés sur 2 rangées, longs de 50 à
60 p., les autres étant tombés. La base du rostre est large de 200 a, les ven¬
touses ont un diamètre de 80 g. La poche du cirre est longue de 400 g, ce
qui dépasse légèrement les dimensions habituelles chez A. rustica.

Non encore signalée au Congo Belge.
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b) Sous-famille DIPYLIDIINJ) Stiles, 1896.

23. — Joyeuxiella fuhrmanni (Baer, 1924).

Hôte. — Leptailurus serval (Schreber). Localités : Lusinga (37c) et
Mukana (175 c).

Cette espèce a été décrite par l'un de nous chez le même hôte en Afrique
du Sud; elle y était également associée, comme c'est le cas ici, à Diphyllo-
bothrium theileri (Baer, 1926).

Choanotaenia sp.

Hôte. — Prionops poliocephala angolica (Grote). Localité : Kiamakoto-
Kiwakishi (1410 c).

Tous nos spécimens, dont un gravide, sont malheureusement dépourvus
de scolex, ce qui ne nous permet pas d'en faire l'identification spécifique.

c) Sous-famille PA111JTFIIININM Fuhrmann, 1907.

24. — Octopetalum gutterae Baylis, 1914.

Hôte. — Numida meleagris marungensis Schalow. Localité : Kaziba
(364 c).

Nos spécimens correspondent à l'espèce décrite par Baylis chez Guttera
edwardi Hartlaub en Nyassaland. Pas encore signalée au Congo Belge.

Octopetalum sp.

Hôte. — Astur badius polyzonoides (Smith). Localité : Mabwe (2129c).
Les espèces du genre Octopetalum ne se rencontrent que chez la pintade;

il s'agit donc probablement d'une erreur d'hôte. Nos spécimens sont trop
altérés pour permettre de les identifier.

Bïuterina sp.

Hôte. — Apaloderma narina brancliyurum Chapin. Localité : Kanonga
(1953 c).

Un exemplaire, sans scolex, mesurant environ 20 mm de long sur
2,4 mm de large.
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25. — Paruterina southwelli Hilmy, 1936.

Hôte. — Tockus alboterminatus stegmanni (Neumann). Localité :
Kanonga (1957 c).

Un seul exemplaire en plusieurs fragments, sans scolex. Les pores sexuels
sont unilatéraux. Il y a 12 à 15 testicules disposés en fer à cheval en arrière
et sur les côtés de l'ovaire. La poche du cirre mesure 100 a sur 35 jx. Organe
parutérin allongé.

Parmi les 3 espèces de Paruterina dont les pores sexuels sont unilatéraux,
2 ont un organe parutérin de forme allongée, à savoir : P. southwelli Hilmy
et P. angustata Fuhrmann. Ces 2 espèces se différencient notamment par la
forme de l'utérus et par le nombre et la disposition des testicules. Chez nos
spécimens ces caractères sont identiques à ceux de P. southwelli.

P. southwelli, décrit chez Lophoceros birostris au Liberia, n'a pas encore
été signalé au Congo Belge.

Famille DAVAIN El D/E Fuhrmann, 1907.

a) Sous-famille DAVAINEIN/E Braun, 1900.

Cotugnia sp.

Hôte. — Numida meleagris marungensis Schalow. Localités : Kilwezi
(1152 c) et Mabwe (203 c).

Plusieurs spécimens trop contractés pour être étudiés. Le scolex porte un
grand nombre de crochets de 15 à 18 u de long.

26. — Porogynia paronai (Moniez, 1892).

Hôte. — Numida meleagris marungensis Schalow. Localités : Kilwezi
(1152 c) et Kaziba (364 c).

Notre plus grand spécimen mesure 140 mm de long sur 8 mm de large.
Cette espèce n'a pas encore été signalée au Congo Belge.

27. — Raillietina (Rai11ietïria) pintneri (Klaptocz, 1906).

Hôte. — Numida meleagris marungensis Schalow. Localités : Mabwe
(203 c) et Kilwezi (1152 c et 1263 c).

Espèce très répandue chez la pintade au Congo Belge. A été signalée par
Mahon (1954), qui en a réétudié l'anatomie.
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28. — Rai11ietina (Raillietina) macrocirrosa Fuiirmann, 1909.

Hôte. — Centropus senegalensis flecki Reichenow. Localité : Kabenga
(2210 c).

Mahon (1954) a signalé cette espèce au Congo Belge également chez Cen¬
tropus senegalensis. Nos spécimens mesurent 100 à 110 mm de long sur 2
à 2,5 mm de large. Il y a environ 30 testicules et la poche du cirre est longue
de 90 à 100 u.. Un gros sphincter entoure l'atrium génital.

29. — Raillietina (Raillietina) werneri (Klaptocz, 1908).

Hôte. — Colius striatus lungse White. Localité : Mabwe (1650c).
Espèce déjà signalée chez les Coliiformes au Congo Belge, mais pas

encore chez l'espèce ci-dessus.
Les crochets du rostre mesurent 10 à 13 y, les testicules sont au nombre

de 30, la poche du cirre est longue de 100 à 125 y. Le cirre est finement
épineux.

30. Raillietina (Raillietina) mahonae sp. n.
(Fig. 9-10.)

Syn. Raillietina (Raillietina) gracilis Southwell et Lake, 1939, nec
Janicki, 1904.

Hôte. — Thryonomys swinderianus Temminck. Localité : Mabwe (1684c).
Notre matériel comprend de nombreux fragments plus ou moins longs

de strobila et 4 scolex dont l'un est suivi d'un strobila de 60 mm de long
et de 2 mm de large.

Les pores sexuels sont unilatéraux et s'ouvrent dans la moitié antérieure
du bord latéral des segments. Les segments antérieurs sont trapézoïdaux
et plus larges que longs; ils deviennent plus étroits et plus longs dans les
segments mûrs, tout en restant toujours plus larges que longs.

Le scolex est large de 300 à 350 y, les ventouses sont arrondies et ont un
diamètre de 125 à 135 y (scolex monté au baume de Canada). Les orifices
des ventouses sont garnis de nombreuses épines très petites disposées sur
10 à 15 rangées. Le rostellum porte 110 à 130 crochets en forme de marteau
placés sur deux rangées et longs de 26 à 35 y (fig. 9). De très fines épines
sont encore visibles sur les bords de l'entonnoir au fond duquel se trouve
le rostre.

La musculature est bien développée. Les vaisseaux excréteurs sont très
peu apparents.

Les testicules, au nombre de 35 à 55, sont disposés en un groupe poral
de 5 à 9 testicules et un groupe antiporal de 30 à 45. Les testicules dépassent
latéralement les vaisseaux excréteurs surtout du côté antiporal (fig. 10).
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La poche du cirre est très musculaire et sa paroi est épaisse; elle mesure
110 à 130 [x de long sur 70 à 90 fx de large. Elle renferme une vésicule sémi¬
nale interne. Le canal déférent, très enroulé, ne se dilate pas en une vési¬
cule séminale externe. Le cirre est très finement épineux.

L'ovaire est médian ou légèrement déplacé du côté poral, il est fortement
lobé. L'utérus se résout rapidement en capsules ovifères; celles-ci sont au
nombre de 70 à 100 par segment et renferment de 6 à 12 œufs.

Le vagin contourne la poche du cirre en arrière en formant une légère
boucle; il débouche dans l'atrium génital en arrière de l'orifice mâle. La
dernière partie du vagin est entourée de cellules glandulaires et il existe
un petit sphincter près de son embouchure.

Cette nouvelle espèce est proche de Raillietina (Raillietina) gracilis décrite
par Janicki sous le nom de Davainea gracilis (1904) chez Mus flavidus de
El Tor aux Indes, mais elle s'en distingue principalement par la structure
et les dimensions de la poche du cirre. Elle est probablement identique à
l'espèce découverte au Kwango (Congo Belge) par Schwetz chez Tliryo-
nomys swinderianus et attribuée par Southwell et Lake (1939) à R. [R.) gra¬
cilis.

Rappelons ici que la description originale de Janicki est basée sur des
exemplaires ne comportant pas de segments gravides; il est donc impossible
de dire que son espèce appartient réellement au sous-genre Raillietina et
nous proposons de la rayer de la nomenclature.

Hôte. — Pytilia afra afra (Gmelin). Localité : Mabwe (1715c).
Cette nouvelle petite espèce du Tisserin est différente des 3 autres espèces

connues des Passeriformes : Raillietina (R.) sartica (Skrjabin, 1914) décrite

Fig. 9-10. — Raillietina (R.) mahonx sp. n.

Fig. 9. — Crochet du rostre.

Fig. 10. — Segment sexuellement mûri montrant les organes
et les conduits sexuels.

31. — Raillietina (Raillietina) congolensis sp. n.
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chez le corbeau au Turkestan russe, Raillietina (R.) galeritse (Skrjabin, 1915)
de Galerita macrorhyncha, en Algérie, et Raillietina (R.) calyptomense
Baylis, 1926, décrite chez Galyytomena whiteheadi au Sarawak.

Nous possédons deux spécimens dont un avec scolex; ce dernier, le plus
long, mesure environ 40 mm sur 1,2 mm.

Le rostre porte 100 à 130 crochets de 8 à 10 a. Les ventouses sont armées
de nombreux crochets de 5 g de long, disposés sur 6 à 8 rangées. Il y a
14 à 18 testicules situés en arrière et sur les côtés de l'ovaire : 9 à 12 sont

aporaux et 4 à 6 sont poraux. La poche du ci n e a des parois très muscu¬
laires et renferme une vésicule séminale interne; elle mesure 70 à 90 g de
long sur 35 à 40 g de large. Il n'y a pas de vésicule séminale externe. Il
existe un petit réceptacle séminal allongé.

Les pores sexuels sont situés dans la moitié antérieure ou au milieu du
bord latéral des segments. Le système excréteur est formé d'un gros vaisseau
ventral et d'un petit vaisseau dorsal. Les conduits sexuels passent entre le
vaisseau dorsal et le vaisseau ventral.

Les capsules utérines sont au nombre de 80 à 100; elles contiennent de
5 à 7 œufs.

Tableau donnant les principales mensurations des Raillietina (Raillietina)
des Passeriformes.

Raillietina
(R.)

sartica
(Skrjabin,

1914)

Raillietina
(R.)

galeritse
(Skrjabin,

1915)

Raillietina
(R.)

calyptomense
Baylis,

1926

Raillietina
(R.)

congolensis
n. sp.

Crochets du rostre :

Nombre 200 200 Très nombreux 100 à 130

Longueur 7,4-9 g 10 g 8 g CO 1 O 1=

Testicules : nombre 30-35 35 5 14-18

Poche du cirre 148 X 55 g 75 X 38 g 150 g 70-90 x35-40g

Capsules utérines •> j 1 80-100

Nombre d'oeufs par capsule .. 3-4 3—6 8 5-7

Hôte Corvus
corone

Galerita
macrorhyncha

Calyptomena
whiteheadi

Pytilia
afra afra

Provenance Turkestan
russe

Algérie Sarawak Congo Belge
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Raillietina (R.) sp.

Hôte. — Oriolus auratus notatus Peters. Localité : Munoi (1024c).
Aucune détermination spécifique n'est possible de ce spécimen sans

scolex.

Raillietina (R.) sp.

Hôte. — Nicator chloris katangensis Verheyen. Localité : Kanonga
(1955 c).

Spécimens incomplets.

Raillietina (R.) sp.

Hôte. — Andropadus virens zombensis Shelley. Localités : riv. Kenia
(6 c) et Pelenge (112 c).

Spécimens incomplets.

b) Sous-famille 1DIOGENIN/E Fuiirmann, 1907.

32. — Chapmania pinguis (Fuiirmann, 1904).

Syn. Bertia pinguis Fuiirmann, 1904; Chapmania unilateralis Skrjabin,
1915; Anoplocephala pinguis (Fuhrmann), Fuhrmann, 1922; Ophryocotyloides
pinguis (Fuhrmann), Baer, 1927.

Hôte. — Bucorvus leadbeateri (Vigors). Localité : Munoi (983c).
Notre matériel comprend plusieurs exemplaires immatures longs de 50

à 70 mm avec scolex et un exemplaire adulte dans lequel on commence à
apercevoir l'organe parutérin; ce spécimen est muni d'un scolex, mais mal¬
heureusement tous les crochets du rostre sont tombés.

Le scolex, globuleux, mesure 600 a de largeur, les ventouses circulaires
ont un diamètre de 250 g. Le rostre, large de 130 y., porte 220 à 275 crochets,
longs de 10 à 12 g, disposés sur 2 rangées très rapprochées. Il est placé au
fond d'un entonnoir dont les parois sont finement épineuses. La poche du
cirre mesure environ 200 y. de long. L'organe parutérin est situé dans la
partie antérieure du segment.

La synonymie, très compliquée, que nous avons établie pour cette espèce
est basée sur l'examen des types originaux. Ceux-ci proviennent d'ailleurs
tous du Bucorvus africain : Bucorvus leadbeateri (Vigors) (synonyme :
Bucorax cafer) et Bucorvus abyssinicus (Bodd.). Nous résumons ci-après
dans un tableau les caractéristiques du scolex de Bertia pinguis et de Chap¬
mania unilateralis d'après le réexamen que nous avons pu en faire sur les
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matériaux originaux (x). Nous donnons également, à titre de comparaison,
ces mêmes caractéristiques observées sur le matériel de Joyeux, Baer et
Martin (1936) et sur le nôtre.

Matériel
de

Fuhrmann
(1904)
{Bertia

pinguis)

Matériel
de

Skrjabin
(1915)

(= Chapmania
unilatelaris)

Matériel
de

Joyeux,
Baer

et Martin
(1936)

(= Chapmania
unilatelaris)

Présent
matériel

(= Chapmania
pinguis)

Largeur du scolex 050 (a 850-900 p 900 p 000 p

Diamètres des ventouses 229-254 p. 370 p 229-252 p 250 p

Largeur du rostre 102 p 250 p (?) 159 p 130-140 p

Crochets du rostre :
'

Nombre 240 absents oOt1oo 220-275

Longueur 8-9 p 8-9 p 10-12 p

Notons que ni Chapmania pinguis, ni l'un de ses synonymes n'ont encore
été signalés du Congo Belge.

33. — Chapmania macrocephala Fuhrmann, 1943.

Hôte. — Lissotis melanogaster melanogaster (Rüppell). Localité :
Mukana (382 c).

La récolte comprend plusieurs exemplaires gravides de ce cestode. Leur
taille oscille aux environs de 300 mm sur une largeur maximum de 3 à
3,5 mm et ils correspondent parfaitement à la description que Fuhrmann a
donnée de cette espèce.

Chapmania macrocephala, décrit en Angola chez Otis cafra (Licht.),
n'a pas encore été signalé au Congo Belge.

34. — Idiogenes kolbei Ortlepp, 1938.

Hôte. — Lissolis melanogaster melanogaster (Rüppell). Localité :
Mukana (382 c).

(!) 11 convient de noter que le matériel original de Fuhrmann est immature; on
comprend donc pourquoi cet auteur n'a pas pu classer son espèce dans le genre
Chapmania; en effet, l'organe parutérin, qui est une des principales caractéristiques
de ce genre, n'apparaît que dans les segments tout à fait mûrs.
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Plusieurs exemplaires, sans scolex, de ce petit cestode ont été découverts
dans le flacon qui contenait des Chapmania macrocephala. Ce parasite a
été signalé au Congo Belge chez Neotis cafra (Licht.), par Mahon (1954).

35. — Idiogenes bucorvi Joyeux, Baer et Martin. 1936.

Hôte. —Bucorvus leadbeateri (Vigors). Localité : Munoi (983c).
Ce très petit cestode n'était connu que par le type décrit chez Bucorvus

abyssiniens en Somalie-NorcL Nous ne possédons malheureusement pas
d'exemplaires gravides ni de scolex, mais un de nos spécimens montre un
pseudoscolex analogue à celui qui a été figuré dans la description originale.
Nos exemplaires mesurent environ 4 à 5 mm de long sur 0,3 mm de largeur
maximum; ils sont donc d'une taille nettement inférieure à celle des types
(23 mm sur 0,6 mm).

La poche du cirre mesure 250 à 300 a, elle est dirigée obliquement et elle
renferme un cirre épineux qui, lorsqu'il est déroulé, atteint plus de 400 u.
de long. Nous avons compté 12 testicules. L'utérus est en forme de fer à
cheval et il existe un réceptacle séminal dans la partie proximale du vagin.
La structure du vagin correspond à celle décrite pour I. bucorvi.

36. — Idiogenes otidis Krabbe, 1868.

Hôte. — Lissotis melanogaster melanogaster (Rüppell). Localité : Kab-
wekanono (1376 c).

Nous avons dans la collection plusieurs spécimens appartenant à cette
petite espèce qui paraît commune chez l'Outarde, au Congo Belge.

37. — Schistometra conoideis (Bloch, 1782).

Hôte. — Lissotis melanogaster melanogaster (Rüppell). Localité : Kab-
wekanono (1376 c).

Plusieurs exemplaires gravides dans le même flacon, qui contenait égale¬
ment des spécimens d'Idiogenes otidis.

Famille HYM EN OLE PI Dl D/E Fu HRMANN, 1907.
Sous-famille HYMENOLEPIDIN/E Perrier, 1897.

38. — Diploposthe laevis (Bloch, 1782).

Hôte. —Anas erythrorhynchos Gmelin. Localité : Kabwekanono (1373c).
Un seul exemplaire très contracté. Il mesure 160 mm de long sur 4 mm

de largeur maximum.
Cette espèce n'a pas été signalée précédemment au Congo Belge.
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39. — Hymenolepis octacantha (Krabbe, 1869) ?

Hôte. — Plectropterus gambensis gambensis (Linn.). Localité : Mabwe
(205 c).

Notre matériel consiste en un exemplaire complet et l'extrémité anté¬
rieure d'un autre. Le ver complet est long de 26 mm et large de 7 mm, il est
extrêmement contracté et il est impossible d'en faire une étude anatomique
convenable. Le scolex porte 8 crochets de 38 à 40 a. Il existe un gros sacculus
accessorius garni d'épines. Deux testicules sont antiporaux et un est poral.
Les testicules antiporaux sont placés sur une ligne, mais cette disposition
peut être une conséquence de la contraction. L'ovaire est médian. La poche
du cirre mesure 350 à 450 g sur 100 à 200 a.

Nous attribuons provisoirement ce cestode à H. octacantha, en attendant
de pouvoir faire une étude anatomique plus complète sur de nouveaux
exemplaires provenant du même hôte.

Hymenolepis sp.

Hôte. — Dendrocygna fulva (Gmelin). Localité : Mabwe (1728c, spe¬
cies a).

Plusieurs exemplaires de 50 à 70 mm de long sur 3 à 3,5 mm de large.
Ils sont très contractés et il est impossible d'en étudier l'anatomie interne
de façon précise. Le scolex porte 16 crochets de 85 à 100 a.

Hymenolepis sp.

Hôte. — Dendrocygna fulva (Gmelin). Localité : Mabwe (1728c, spe¬
cies b).

Plusieurs exemplaires de ce petit Hymenolepis, malheureusement tous
sans scolex.

Diorchis sp.

Hôte. — Dendrocygna fulva (Gmelin). Localité : Mabwe (1728c).
Nos spécimens, extrêmement contractés, ont un scolex avec un rostre

armé de 10 crochets de 38 à 41 ;j. de long. Toute détermination spécifique est
impossible à cause de l'état de contraction de ces vers.
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Famille T/ENIID/E Ludwig, 1886.

40. — Taenia lycaontis sp. n.

(Fig. 11-12.)
Hôte. — Lycaon pictus (Temminck). Localités : affluent droit Katongo

(le) et Kalungwe (18c).
Cette nouvelle espèce est très proche de T. hydatigena Pallas, 1766, mais

elle s'en distingue cependant très nettement par plusieurs caractères et
notamment par la présence d'un volumineux sphincter vaginal. La présence
d'un sphincter vaginal n'a jamais été signalée chez T. hydatigena et nous-
mêmes ne l'avons pas observé chez des exemplaires de T. hydatigena pro¬
venant du Loup (Suisse) et du Chien (Bastia, en Corse).

Dans le matériel récolté par la Mission du Bourg de Bozas en Afrique
Orientale, et étudié par .Joyeux et Mathias (1926), figure un Txnia récolté
chez le Lycaon et attribué par ces auteurs à T. hydatigena. L'examen de ces
spécimens nous a convaincus qu'ils appartenaient également à cette nouvelle
espèce et non à T. hydatigena. Il existe en effet un gros sphincter vaginal
et les autres caractères correspondent à ceux de notre espèce.

La forme adulte de T. hydatigena n'a pas encore été signalée au Congo
Belge, bien que la larve ait été rencontrée chez des animaux domestiques
et chez des antilopes en captivité, mais jamais, à notre connaissance, chez
des ruminants sauvages. Il est donc probable que le vrai T. hydatigena
doit exister dans ce pays, mais seulement chez les carnivores domestiques
ou subdomestiques (chien, chacal). Rappelons que T. lycaontis n. sp. n'est
pas le seul Txnia à posséder un sphincter vaginal; celui-ci a, en effet, été
signalé chez T. saginata (par Dunoyer et Baer, 1928), T. txnixformis (par
Hall, 1919), T. brauni (par Pain, 1952), et nous avons également pu constater
son existence chez le type de Txnia hyxnx Baer.

Nous possédons une vingtaine de spécimens de cette nouvelle espèce; la
plupart sont malheureusement très contractés et beaucoup sont immatures.
Le plus long de ces spécimens, assez bien relâché et gravide, mesure environ
110 mm de long sur une largeur maximum de 4 mm. Cette espèce est donc
d'une taille nettement inférieure à celle de T. hydatigena, même si l'on
tient compte de la contraction de nos spécimens.

Les premiers segments sont plus larges que longs, ils s'allongent à
mesure qu'on s'éloigne du scolex, et dans les derniers segments ils sont
plus longs que larges.

Le scolex a un diamètre transversal de 1.000 g environ, les ventouses
arrondies ont un diamètre de 310 à 330 a. Le rostellum est large de 400 u.

(en baume).
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Fig. 11-12. — Txnia lycaontis sp. n.

Fig. 11. — Crochets du rostre

(à gauche 3 grands crochets, à droite 2 petits).
Fig. 12. — Coupe transversale passant à travers un anneau mûr.
(Va = vagin avec son sphincter terminal; Ut = utérus; T = testicule;
N = nerf; Vd = canal déférent; Vkl = vaisseau excréteur dorsal;

Vlv = vaisseau excréteur ventral.)
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Le rostellum est armé de 32 crochets disposés sur une double couronne
de 16 crochets. Les grands crochets ont une longueur variant entre 215 et
240 a (base : 133 à 150 [i). Le manche, très droit, et la lame, peu courbée,
leur donnent un aspect caractéristique. La garde est longue et entière. Le
bord postérieur présente souvent dans son tiers basai une petite encoche
suivie d'un petit renflement. Certains crochets présentent un manche légè¬
rement renflé près de la base (fig. 11).

Les petits crochets ont une longueur de 131 à 165 a (base 77 à 94 jx).
Plusieurs crochets, anormaux, à manche mal formé, ont une longueur de
120 a seulement (base 55 [i). La lame des petits crochets est très courbée
et la garde est bilobée. Le manche est souvent recourbé en arrière.

Les pores génitaux sont irrégulièrement alternants. Dans les segments
gravides ils sont situés dans la moitié postérieure du bord latéral des
segments.

La cuticule a une épaisseur de 10 à 12 p., la couche cellulaire sous-
cuticulaire est bien développée et est épaisse de 30 a environ. Les corpuscules
calcaires sont peu nombreux, ils mesurent au maximum 15 fi de diamètre.

La musculature longitudinale, bien développée, est disposée en plusieurs
couches de faisceaux comptant de 10 à 30 fibres. La musculature transver¬
sale est formée d'une dizaine de fibres. La musculature dorsoventrale est
faible. Le nerf est volumineux, il mesure environ 40 sur 60 g (fig. 12).

Il existe de chaque côté un vaisseau excréteur ventral volumineux et un
vaisseau dorsal plus étroit.

Les testicules sont au nombre de 300 à 500, ils sont répartis surtout dans
les zones latérales en dedans des vaisseaux excréteurs. Ces 2 champs testi-
culaires sont reliés en avant par un pont formé de plusieurs rangées de
testicules. La poche du cirre mesure 450 à 300 g sur 150 à 80 a.

L'ovaire est bilobé, le lobe poral étant plus petit que le lobe antiporal.
La glande vitellogène est située en arrière de l'ovaire. Le vagin est étroite¬
ment en rapport avec la poche du cirre, alors que dans T. hydatigena il s'en
éloigne en décrivant une boucle. Il existe un sphincter vaginal large de
30 à 40 ix bien visible sur les préparations totales colorées au carmin. Ce
sphincter apparaît dans les segments sexuellement mûrs et il persiste dans
les segments gravides; il est situé dans la dernière partie du vagin, près de
l'atrium génital.

L'atrium génital est profond et la papille génitale forme une saillie bien
marquée.

Les conduits sexuels passent entre le vaisseau excréteur ventral, d'une
part, et le vaisseau excréteur dorsal et le nerf, d'autre part (fig. 12).

L'utérus gravide présente de chaque côté 8 à 15 branches latérales qui ne
dépassent pas les vaisseaux excréteurs latéralement.

Les embryophores, ovoïdes, mesurent entre 27-30 a de large sur 33 à
37 [x de long.
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41. — Taenia hyaenae Baer, 1924.

Hôte. — Crocuta crocuta (Erxleben). Localité : Buye-Bala (763c).
Le matériel comprend 6 spécimens en bon état de conservation, bien

qu'un peu contractés. Le plus long mesure 1 mètre de long sur 6,5 mm de
largeur. Un autre spécimen mesure 240 mm de long et 7,5 mm de large.

Les segments sexuellement mûrs sont carrés, les derniers anneaux gra¬
vides sont environ 2 y2 à 3 fois plus longs que larges. Dans ces derniers
segments la papille génitale est saillante et elle est située à l'union du tiers
postérieur et des deux tiers antérieurs de son bord latéral.

Les crochets, au nombre de 38 à 40, mesurent, pour les grands 190 à 200 g

(base 135 à 145 u.) et pour les petits 110 à 125 a (base 75 à 95 g). La garde des
petits crochets est bilobée.

Il y a entre 20 et 30 branches utérines.
Tous nos exemplaires présentent, comme T. lycaontis, un gros sphincter

vaginal; ce sphincter existe également chez le type de T. hyœnœ.
La poche du cirre est plus petite que chez le type : 200 à 250 u. sur

75 à 85 [x contre 400 g chez le type. Les testicules sont au nombre de 400
à 600 environ.

Les œufs, ovoïdes, mesurent 32 à 35 g sur 40 à 43 g.
Si l'on compare ces mensurations avec celles obtenues par Baylis chez

le type, on constate certaines divergences que nous résumons dans le tableau
ci-dessous :

Mensurations de T. hyœnee.

Description
originale

(Baek 1924)

Mesures de Baylis (1937)

sur 1 sur

des Cotypes : T. hyrense
du Kenya

Présent
matériel

Grands crochets 1.96-223 g 204-212 g 196-204 g 190-200 a

Petits crochets 124-156 g 120 g 124-130 g 110-125 g

Poche du cirre 400 g
— — 200-250 g

Branches utérines 12-14 — 25-28 20-30

Œufs 27 X 34 g
— 28-32X32-40 g 32-35X40-43 g

Nous nous demandons si l'on n'est pas en présence de 2 espèces très
voisines se différenciant seulement par le nombre de branches utérines,
la dimension des œufs et de la poche du cirre et' peut-être la forme des
grands crochets.
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Famille ACOLEID/E Furhmann, 1907.

Dicecocestus sp.

Hôte. — Poliocephalus ruficollis capensis (Salvadori). Localité :
Mukana (383 c).

Notre matériel comprend un seul exemplaire de cette curieuse espèce
dioïque. Il s'agit malheureusement d'un ver femelle dont l'identification est
impossible en l'absence du mâle. Constatons toutefois que le scolex est
inerme.

C'est la première fois qu'un représentant de ce genre est découvert au
Congo Belge.

Gyrocœlia sp.

Hôte. — Charadrius pecuarius Temminck. Localité : Mabwe (207c et
219 c).

Nous avons trouvé dans la collection deux spécimens de cette intéressante
espèce; ils sont malheureusement très contractés et mal conservés. L'un est
dépourvu de scolex, tandis que chez l'autre le scolex existe, mais il a perdu
tous ses crochets. Comme le diagnostic spécifique repose essentiellement
sur la forme et les dimensions de ces crochets, il ne nous est pas possible
de déterminer ces exemplaires.

CESTODES LARVAIRES.

42. — Sparganum.

Hôte. — Leptailurus serval (Schreber). Localité : Mukana (14c et 155c).
Genetta genetta hintoni Schwarz. Localité : Mabwe (189 c).
On appelle sparganum la larve plérocercoïde des diverses espèces de

cestodes du genre Diphyllobothrium.
Au Congo Belge, des larves du type sparganum ont été signalées chez

3 hôtes différents : l'Homme, le Serval et l'Okapi (Pain, 1947 et 1948).
Jusqu'ici ces formes larvaires de l'Afrique Centrale ont été attribuées

par erreur à D. mansoni (erinacei) ou D. decipiens, dont la présence n'est
nullement démontrée dans ces régions. L'étude du matériel provenant du
Parc National de l'Upemba nous a permis d'établir l'existence au Congo
Belge de deux espèces de Diphyllobothrium, l'une chez le Serval (D. thei-
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leri) et la seconde chez le Lycaon (D. pretoriensis). Rappelons que ces
2 espèces ont été décrites à l'origine en Afrique du Sud. Il paraît logique
d'attribuer les sparganurn découverts jusqu'ici en Afrique Centrale à l'une
ou l'autre de ces 2 espèces. La présence chez le même hôte de Diphyllobo-
thrium adultes et de sparganurn appartenant probablement à la même
espèce est très curieuse, mais nullement en contradiction avec ce que l'on
sait du cycle évolutif de ces cestodes. Nous renvoyons le lecteur aux travaux
que l'un de nous a consacrés à cette question (Joyeux et Baer).

CESTODES INDÉTERMINABLES.
Oiseaux :

198 c. Ardeola ralloides : fragment indéterminable.
1519 c. Centropus superciliosus : fragment indéterminable.
2612 c. Qïdicnemus vermiculatus : fragment indéterminable.

73 c. Melanobucco minor : fragment indéterminable.
361c. Campethera abingoni : fragment indéterminable.

1522 c. Turtur afer : fragment indéterminable.
1656 c. Euplectes hordaceus : fragment indéterminable.
1980 c. Prionops sp. : fragment indéterminable.
1484 c. Chlidonias leucoptera : fragment indéterminable.
2189 c. Poicephalus meyeri : fragment indéterminable.
1694 c. Hôte ? : ?

Mammifères :

2117c. Lavia frons : fragment indéterminable.
171c. Ichneumia albicauda : fragment indéterminable.

Université de Neuchâtel.
Institut de Zoologie.
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